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Hommage à Samuel Paty
Un an après la décapitation du professeur 
d’Histoire Géographie dans un attentat 
islamique à Conflans-Sainte-Honorine, de 
nombreux hommages lui ont été rendus 
dans les Alpes-Maritimes et notamment 
dans les établissements scolaires. 

Chiffres

16

32
900

66
C’est, en théorie, l’âge 
requis pour regarder 
cette série à succès. Mais 

malgré cette recommandation, de nombreux jeunes 
adolescents ont déjà visionné cette série. Ce qui 
inquiète les autorités.

Cette série raconte 
l’histoire d’un groupe de 
465 personnes endettées 

qui participent à une compétition, où leur vie est en 
jeu, pour décrocher une récompense de 32 millions 
d’euros.

C’est en millions de dollars 
la somme des retombées 
financières obtenue par 

l’entreprise américaine Netflix grâce à la série Sud-
coréenne, Squid Game.

C’est, en pourcentage, le 
nombre record d’abonnés à 
Netflix qui ont regardé toute 

la série, soit plus de 83 millions de personnes.
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Tweets

Edito
Woke et cancel 
culture, même 
combat…
Depuis des décennies l’Europe et la France s’alignent sur 
le mode de pensée anglo-saxon venu des Etats-Unis. En 
résumé, dès qu’une idiotie apparaît Outre-Atlantique, 
nous pouvons être sûrs qu’elle va débarquer sur nos 
côtes. Et ces dernières années, la barre a été mise à un 
niveau que personne ne pouvait soupçonner. 

Chez nous, nous avons pudiquement appelé ce 
phénomène, le « politiquement correct », qui gangrène 
tous nos médias et discours « avisés » des dits 
« observateurs » de la vie publique. Mais de quoi s’agit-
il lorsque l’on parle « woke » ou « cancel culture » ? 
Le mouvement « woke » qui veut dire « éveillé » 
rassemblerait « tous les progressistes centrés sur la 
défense des minorités afin de promouvoir la justice 
sociale ». Quant aux tenants de la « cancel culture », 
ils visent à ostraciser, exclure, mettre au ban de la 
société, « tous ceux qui par leurs comportements perçus 
comme inadmissibles » ne méritent plus d’avoir droit au 
chapitre. 

C’est à dire que sous couvert de défendre les uns 
forcément bons contre les autres forcément mauvais, 
ces responsables de « woke » ou « cancel culture » 
menacent, dénoncent, excluent au mépris de la plus 
élémentaire liberté d’expression. Hier, JK Rowling, 
auteure des Harry Potter, pour avoir défendu Maya 
Forstater, une chercheuse britannique licenciée après 
avoir dit que « personne ne pouvait changer de sexe 
biologique », s’est vu bannie des réseaux sociaux, son 
dernier livre interdit dans certaines libraires, et sa vie 
menacée… comme Salman Rushdie, Noam Chomsky et 
autres personnalités publiques qui ont signé la tribune 
des 150 pour dénoncer la « cancel culture ».

Ces deux termes ciblent donc tout ce qui peut être 
lié à la race, au genre, à l’orientation sexuelle. Et les 
excès sont légion. Même Barack Obama s’est inquiété 
de cette tendance « woke » qui se développe au sein 
des campus universitaires. Et c’est bien là le problème 
car des générations à venir sont polluées par ces faux 
prophètes.
En octobre 2021, Kathleen Stock, professeur de 
philosophie à l’université du Sussex en Angleterre, 
militante féministe et lesbienne, considérée « comme 
critique de genre » s’est heurté à une campagne 
étudiante visant à son licenciement. La police lui aurait 
conseillé au vu des menaces reçues, de prendre des 
gardes du corps pour assurer sa sécurité…

En France, le phénomène gagne du terrain. Il est 
au centre de l’écriture inclusive, cette aberration 
grammaticale qui gagne certaines institutions. Quant 
à la police féministe incarnée par l’association, Osons 
le féminisme, elle s’attaque aujourd’hui au concours 
de Miss France devant les Prud’hommes car cette 
manifestation serait discriminatoire, « les jeunes femmes 
devant mesurer au moins 1m70, être célibataires, et 
représentantes de la beauté ». 
La bêtise est dans nos murs, essayons de garder la 
raison et d’en finir avec ces moralistes qui veulent 
pourrir la vie d’une très grande majorité. La résistance 
doit s’organiser dès à présent.

Pascal Gaymard
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Jugez-en par vous-même : comme à chaque renouvellement 
de mandat au sein de la CCI, l’UPE 06, réuni en conseil 
d’administration, devait choisir son « champion ». Cela 
devait n’être qu’une partie de plaisir mais il y a eu deux 
candidats : Fabien Paul, dirigeant d’une entreprise de 
régie publicitaire, et Jean-Pierre Savarino, le sortant, 
qui pourtant avait promis, la main sur le cœur lors de sa 
précédente élection avec moins de 7% de participation, 
qu’il ne ferait qu’un mandat, comme ses prédécesseurs. 

Mais l’appétit venant en mangeant, le voilà donc devant le 
conseil d’administration pour réclamer un 2ème mandat de 5 
ans… À la majorité, les membres de l’UPE 06 comprenant à 
parité, 50% de représentants du MEDEF 06 et 50% de chefs 
d’entreprises de la CPME 06, ont choisi Fabien Paul, issu de 
la CPME 06. À la grande surprise du sortant de l’intéressé 
qui se croyait déjà élu... Après ce coup de théâtre, de vieilles 
histoires liées à la succession du Negresco resurgissent et 
Fabien Paul est mis en cause puis placé en garde à vue… 

À sa sortie, l’UPE 06 le somme via son président, Philippe 
Renaudi, de se démettre et l’intéressé signe sa lettre de 
démission. Au lieu d’ouvrir une procédure pour trouver 
d’autres candidats, le président estime qu’il n’y aura qu’un 
candidat… Jean-Pierre Savarino… pourtant rejeté par 
ses pairs quelques jours plus tôt… Le vote lui-même est 
particulier : chaque membre du conseil d’administration 
doit passer un par un dans le bureau du président de l’UPE 
06 pour voter… La candidature de Jean-Pierre Savarino est 
actée… Les juristes de l’UIMM estiment de cette élection 
est irrégulière et qu’il n’y aura pas de vote de ce syndicat 
qui fait partie des 5 branches du MEDEF national. « À l’UPE 
06, Philippe Renaudi fait ce qu’il veut comme il veut » 
affirme le candidat, Daniel Sfecci. 

JDA 

Le vote s’ouvrira le 27 octobre 2021. Vous recevrez alors un 
courrier avec vos codes d’accès personnel qu’il ne faudra 
surtout pas perdre.
Après, vous aurez ensuite 14 jours, entre le 27 octobre et le 
9 novembre 2021 pour vous connecter sur le site : 
www.jevote.cci.fr (avec votre code personnel).
Pour la première fois depuis longtemps, vous pourrez 
voter pour la liste de votre choix, soit celle conduite par 
Daniel Sfecci, « Une CCI utile pour tous », soit celle de Jean-

Pierre Savarino, « Une équipe et un projet au service du 
changement ».
Il ne vous restera après qu’à valider votre vote via un code 
de sécurité envoyé par SMS ou par courriel. 

Pour tout renseignements afin de voter, 
trois aides téléphoniques : 

La CCI - 04 93 13 75 73
L’UPE06 - 04 92 27 27 60

Liste Daniel Sfecci : 06 52 69 11 18

La CCINCA a le devoir d’accompagner les entreprises dans 
leur difficultés de gestion au quotidien y compris lors des 
créations ou transmissions.
Elle réfléchit aussi aux grands projets structurants comme 
le suivi du chantier du Campus Sud des Métiers en cours de 
livraison. Sur le PAL de Nice St Isidore, la CCINCA optimise 
les surfaces louées.
Par ailleurs, elle gère de grandes infrastructures soit 5 
ports, des parkings, tout en étant actionnaire de l’Aéroport 
de Nice, d’ESCOTA, de l’International School of Nice… Les 
CFA (Centres d’Apprentissage) dépendent de la CCINCA. 
En tant que développeur économique, la CCINCA se doit de 
renforcer l’attractivité de la Côte d’Azur, et représente une 
force de propositions sur les grands enjeux économiques.
Elle s’occupe de transport/mobilité, de l’international, du 
numérique, de l’énergie, du commerce, de l’aménagement 
du territoire, de l’industrie, du commerce/tourisme, du 
maritime portuaire, de l’immobilier, de Place Business. 
Sur la Formation, l’apprentissage et la formation continue. 
Deux observatoires dépendent de la CCINCA, Immobilier 
OZEO, et Économique SIRIUS. 
En cas de crise ou événements exceptionnels, la CCINCA 
met en place un guichet unique. Sur 2019-2020, des fonds 
d’aide ont été mis en place sur le covid 19 ou encore la 
tempête ALEX.

ELECTIONS CCI
www.lepetitnicois.net

Quand l’UPE 06 
change de candidat…

Comment voter 
à la CCI ?

A quoi sert la CCI ? Historique

À quelques semaines des élections de la CCI Nice Côte d’Azur, 
l’UPE 06 a décidé de changer de candidat lors d’une procédure 
rocambolesque.

Chaque année, la CCINCA accompagne près de 3800 entreprises 
dans leurs différentes démarches ou problématiques.

en chiffres

105 000 entreprises
100 millions d’euros de budget
416 salariés
25% du capital de l’aéroport Nice Côte d’Azur
5 ports en gestion : Antibes (2), Cannes (2) 
et Nice

INFORMATION
L’élection des membres des 

chambres de commerce et d’industrie 
métropolitaine et territoriale Nice 

Côte d’Azur et régionale Provence-
Alpes-Côte d’Azur aura lieu du 27 

octobre au 9 novembre 2021.

Retrouvez l’intégralité des listes 
“Une équipe et un projet au 
service du changement” et 
“Une CCI utile pour tous” 

sur notre site 

www.lepetitnicois.net
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Ce rapport de 150 pages qui n’aurait pas dû 
sortir des tiroirs du siège de Carabacel de la 
CCI Nice Côte d’Azur a été rendu public par 
Mediapart et Nice-Matin à la mi-septembre 
2021.

Absence de transparence de 
gestion à la CCI
L’AFA note de nombreux 
«  dysfonctionnements  et  non-respect  des 
procédures » dans plusieurs dossiers. Et 
Jean-Pierre Savarino se serait bien passé 
d’une telle publicité. Car contrairement aux 
collectivités locales, les CCI n’ont aucune 
obligation de mettre à l’ordre du jour les 
rapports des Chambres Régionales des 
Comptes (CRC), ni de l’AFA. Face à la fronde 
de certains élus de la Chambre, Jean-Pierre 
Savarino a accepté que les administrateurs 
puissent consulter ledit rapport « à 

condition  expresse  de  ne  pas  faire  de 
photocopies ni de photos » et seulement 
sur une journée, le 13 septembre 2021. 
Et que dire des dirigeants de la CCI qui, 
lorsque les contrôleurs de l’AFA arrivent 
en juillet 2019, se défendent en assurant 
qu’ils n’étaient pas au courant de la loi du 9 
décembre 2016 sur la transparence, la lutte 
contre la corruption et la modernisation de 
la vie économique intitulée Loi Sapin 2. Or, 
nul n’est censé ignorer la loi et encore plus 
quand on dirige une institution concernée 
par ladite loi… Et Sapin 2 est claire sur le 
sujet : tout est soumis à la loi et au contrôle, 
les CCI comme leurs structures annexes.

Voiture, chauffeur, carte de 
crédit, frais remboursés…
Les conclusions des enquêteurs de l’AFA 
ne laissent guère de doutes sur la gestion 

Savarino. Dès son arrivée à la présidence, il 
aurait opté pour l’achat d’une Audi A6 afin 
de remplacer la 508 Peugeot « âgée » de 
4 ans… Outre son chauffeur, son indemnité 
de frais de mandat, il aurait bénéficié 
d’une carte de crédit « corporate » avec 
laquelle il aurait eu 5000 euros de frais 
mensuels remboursés. Le régime était le 
même pour le directeur général qui outre 
son salaire mensuel, avait à sa disposition 
une voiture de fonction et une carte de 
crédit « corporate » avec 4000 euros 
de frais mensuels remboursés. Ces frais 
concerneraient des factures d’achats 

effectués chez DARTY, la FNAC ou encore 
IKEA « dont le remboursement n’est pas 
autorisé » selon les rapporteurs de l’AFA. 
L’utilisation privée de la voiture de fonction 
par les dirigeants aurait aussi dû être 
déduite de ses rétributions de mandat « ce 
qui n’a pas été le cas » note encore l’AFA…, 
tout comme des achats de carburants moto 
achetés par la même carte « corporate ». 
À priori, cela concernerait le directeur 
général, seul dirigeant à avoir une moto. 
Nul doute que ces éléments vont peser 
lourd dans les élections à venir de la CCI… 

Jean d’Albis

En juin 2017, le président Savarino 
embauche Jacques Lesieur comme 
directeur général du port Vauban d’Antibes.
 
Jacques Lesieur dans le 
viseur
Le directeur général via la SAS Vauban 21 
et la SAS Gallice 21, deux sociétés de droit 
privé créées en 2016 afin de gérer les deux 
grands ports d’Antibes Juan les Pins, dispose 
de tous les pouvoirs. Et il va en abuser. Il 
embauche en mars 2019, sa fille Delphine, 
pour s’occuper de l’événementiel du port 
Vauban sur la base d’un contrat saisonnier 
qui passe de 1740€ brut à 3331€ par le seul 
fait de son père. Prolongé jusqu’en 2021, 
son contrat prévoit aussi une prime de 
3500€. La CCI se défend estimant « que le 
recrutement et le contrat sont conformes 
aux règles applicables et que la prime 
2020 n’a pas été totalement versée suite 
au covid ». Jacques Lesieur aurait bénéficié 
aussi d’une réduction pour amarrer son 
bateau au port Gallice... 

Un vide juridique
L’AFA pointe aussi la commercialisation des 
contrats d’amarrage de longue durée ou 
« garanties d’usage » aux propriétaires de 
bateaux qui seraient selon Anticor « des 
abus de confiance » et faisant « l’objet de 
détournement de fonds publics ». La CCI 
assure qu’en tant que délégataire de service 
public, elle gère comme elle l’entend. 
Dans ces deux versions, chacun défend 
ses arguments et le juge devra trancher 
en tenant compte de l’existence d’un vide 
juridique en la matière. Retenons que le 
24 septembre, Jacques Lesieur a quitté 
ses fonctions dans le cadre d’un départ 
négocié.

Deux marchés qui 
interrogent…
Le président de l’UPE 06, Philippe Renaudi, 
le patron des patrons azuréens, est aussi 
apparu dans le dossier de l’AFA. Il lui serait 
reproché deux contrats qui concernent, l’un 
le marché de voirie du port de Nice, l’autre 
le chantier de renforcement de la digue 

du vieux port de Cannes. Le tout pour un 
peu plus de 1 million d’euros. Le président 
de l’UPE 06 « fait » le président de la CCI, 
c’est une tradition. D’où les conclusions des 
rapporteurs de l’AFA qui pointe aussi les 
nombreux contrats sous-traités à la société 
TAMA appartenant aussi à Philippe Renaudi, 
très impliqué dans les grands travaux des 
vallées sinistrées par la tempête Alex. 

Philippe Renaudi et TAMA 
dans la tourmente
À ce titre, l’AFA a souligné un contrat de 
21,3 millions d’euros attribué en mai 2018 
au groupement TP Spada dont l’un des 
sous-traitants serait TAMA. La commission 
de prévention des conflits d’intérêts de la 
CCI qui doit être réunie dès qu’un soupçon 
est possible, le 18 octobre 2018, a voté 
un avis favorable. Lors de cette réunion, 
la personnalité qualifiée représentant 
l’État soit le Secrétaire général de la sous-
préfecture des Alpes-Maritimes, s’est 
exprimé CONTRE estimant que « le lien 
entre TAMA et la CCI pouvait être qualifié de 

prise illégale d’intérêts ». Philippe Renaudi 
se défend insistant sur le fait « que seuls les 
membres ayant un pouvoir décisionnaire 
n’ont pas le droit de soumissionner. Or, je 
ne  fais  pas  partie  du  bureau  ni  d’aucune 
commission… En 5 ans, j’ai soumissionné 
une trentaine de fois et je n’ai obtenu que 
deux contrats ». 

Une vraie poudrière…
La CCI surenchérit : « il n’existe pas au 
sein de la CCI Nice Côte d’Azur de principe 
général  d’interdiction  de  contracter  avec 
des membres élus ». Il n’en demeure pas 
moins que le premier contrat sur le port 
de Nice n’a pas été soumis, comme il aurait 
dû l’être, à la commission de prévention 
des conflits d’intérêts de la CCI. Selon Nice-
Matin, un élu consulaire de la CCI resté 
anonyme aurait déclaré : « Ils ont commis 
des  boulettes…  Et  tôt  ou  tard,  ça  va  nous 
péter à la gueule. Parce que forcément 
les  instances  judiciaires  vont  se mettre  en 
œuvre. Je ne sais pas quand, mais cela va 
arriver nécessairement ». Dans ce contexte, 
les dirigeants de la CCI ont déclaré : « Nous 
avons engagé des travaux visant à la mise 
en place d’un dispositif global de prévention 
et  de  détection  des  atteintes  à  la  probité 
applicable à la CCI Nice Côte d’Azur et aux 
sociétés qu’elle contrôle ». 

Jean d’Albis

ELECTIONS CCI
www.lepetitnicois.net

L’AFA épingle la gestion 
de la CCI

La gestion des ports par la CCI : 
L’AFA dénonce…

Rapport

Dans son dernier rapport datant de juillet 2021, 
l’Agence Française Anticorruption (AFA) met en 
cause sans détour, la gestion de la Chambre de 
Commerce et d’Industrie (CCI) Nice Côte d’Azur 
pointant clairement les dérives du président, Jean-
Pierre Savarino.

Toujours dans son rapport de juillet dernier, l’AFA ne fait pas mystère d’étranges 
pratiques de gestion sur les marchés publics, les notes de frais et les emplois 
de complaisance dans les ports gérés par la CCI Nice Côte d’Azur.
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Le Petit Niçois : Pourquoi avez-vous 
décidé de vous représenter alors que 
vous aviez annoncé ne vouloir faire qu’un 
mandat ?
Jean-Pierre Savarino : Effectivement, j’ai changé 
d’avis quand je me suis rendu compte que je n’arriverai pas 
au bout de mes projets. Ce mandat a été difficile avec la 
crise sanitaire, les attentats, la tempête Alex… Toutes les 
équipes de la CCINCA ont été mobilisées. Ces catastrophes 
ont entraîné des retards dans nos programmes 
d’investissement et j’aimerais pouvoir voir les chantiers se 
terminer. J’ai réfléchi avec mes élus qui m’ont encouragé à 
me représenter tout comme les adhérents, les collectivités 
et j’ai donc revu ma position.

LPN : Qu’avez-vous ressenti quand vous 
n’avez pas été choisi ?
JPS : Je suis un démocrate, j’ai accepté le vote. C’est le 
verdict, il faut l’accepter. Après j’ai appris les informations 
concernant mon adversaire, Fabien Paul, dans le Journal 
comme tout le monde. Puisque ce candidat a fait défaut, 
on m’a sollicité pour que je sois à nouveau candidat. J’avais 
été battu de deux voix, je me suis remis dans la course sans 
états d’âme.

LPN : Que pensez-vous du rapport de 
l’AFA ?
JPS : D’abord, je voudrais dire deux mots sur l’AFA. C’est 
une structure qui a été créée en 2016 suite à la loi Sapin 2 
pour effectuer des audits afin de déterminer s’il y a ou pas 
des traces de corruption dans les établissements publics 
comme les CCI. Le temps des décrets d’application, l’AFA 
a été effective en 2017 et nous avons été audité en juillet 
2019, la 1ère CCI à l’être de France. Nous n’avons reçu 
aucune consigne de la CCI France ni de l’État. Encore une 
fois, cet audit nous a demandé de corriger voire d’améliorer 
certains process internes. Nous nous sommes mis en 
conformité fin juin 2021. Nous avons répondu à toutes les 
interrogations de l’AFA et nous sommes donc la 1ère CCI de 
France à être en conformité avec la loi Sapin 2. L’AFA a noté 
que nous avions bien réagi. Je note que ce rapport était 
confidentiel et qu’il aurait dû le rester car nous mettons en 
place des procédures internes qui doivent rester discrètes.

LPN : Comment ce rapport de l’AFA a-t-il 
« fuité » ?
JPS : Le rapport avait été communiqué à l’autorité de 
tutelle, le préfet de Région, le préfet des Alpes-Maritimes, 
à la DIRECCTE ainsi qu’au président de la CCI Régionale. 
La « fuite » n’est pas venue des services de l’Etat qui nous 
avait simplement demandé de modifier notre règlement 
intérieur. La « fuite » n’est pas grave en soi, c’est ce qu’on 
en fait qui est plus préoccupant. 

LPN : Est-ce qu’il y a eu des actions 
illégales ?
JPS : Aucune ! S’il y avait eu des malversations, nous 
aurions eu un article 40. Toute cette cabale n’est que pur 
fantasme ! Si nous n’étions pas en campagne électorale, 
il ne se serait rien passé. Tout a été transparent. La 
consultation directe du rapport définitif était possible 
le lundi 13 septembre. Mais ensuite, les membres du 
bureau ont été informés de l’avancement du dossier de 
l’AFA. Durant 5 ans, ils ont approuvé toutes les décisions 
du bureau dont mes adversaires faisaient partie. Nous 
sommes un établissement public avec des règles très 
strictes de contrôle. 

LPN : Pourtant, ces contrôles n’ont pas 
toujours été faits…
JPS : Vous faites référence aux deux dossiers où Philippe 
Renaudi est cité. L’un concerne le Vieux-Port de Cannes dont 
le marché a été soumis au contrôle de la commission de 
prévention des conflits d’intérêts de la CCI qui a donné un 
avis favorable à ce contrat de sous-traitance avec l’entreprise 
TAMA de Philippe Renaudi. Le vote Contre du Secrétaire 
général de la sous-préfecture s’explique parce qu’il ne savait 
pas que les élus qui n’ont pas de responsabilités au sein de 
la CCINCA peuvent soumissionner à des marchés. L’autre 
fait référence à un marché de voirie sur le port de Nice. 
Effectivement, il n’a pas été soumis à cette commission, 
c’est une erreur de procédure tout simplement, un trou 
dans la raquette comme je l’ai dit. La construction d’Anticor 
n’a aucune véracité. Il y a 15 jours, le Tribunal Administratif 
de Nice a rendu un jugement qui fera jurisprudence : les 
élus de la CCINCA qui ne sont pas membres du bureau ou 
président d’une commission peuvent soumissionner aux 

marchés de la CCINCA. Les garanties d’usage sont normales 
et permettent aux ports d’investir sur le long terme. Dont 
acte. Il n’y a aucune enquête judiciaire sur les ports gérés 
par la CCINCA aujourd’hui. 

LPN : Que s’est-il passé au port Vauban 
avec Jacques Lesieur ?
JPS : Je l’ai recruté en juin 2017 comme directeur général 
du port Vauban. Après, il faisait comme il l’entendait 
sur la gestion du port. Il est vrai que moi, je n’aurais pas 
embauché ma propre fille. Je n’avais pas d’information sur 
ce contrat de travail. Selon les éléments que j’ai eu, sa fille 
a présenté des qualités pour le poste de responsable de 
l’événementiel après qu’elle ait signé un contrat saisonnier 
d’hôtesse d’accueil à 1740 euros brut. Bien sûr, lorsqu’elle 
a changé de poste, elle a touché le salaire correspondant, 
3331 euros. Je ne vois rien d’anormal dans tout ça. Je ne suis 
pas dans la gestion quotidienne des ports. Nous faisons 19 
ME de travaux par an à la CCINCA et sur les différents ports, 
nous engageons près d’une centaine d’appels d’offres par 
an. Je ne doute pas du travail juridique de mes équipes.

LPN : Qu’en est-il des procédures de 
contrôle à la CCINCA ?
JPS : Nous ne sommes pas parfaits mais on s’améliore. 
Nous avons renforcé la Commission de prévention des 
conflits d’intérêts avec un président parisien, le professeur 
Antoine Gaudemet, qui officie à Paris II et qui est l’un 
des rédacteurs de la loi Sapin 2. Après l’AFA, nous avons 
diligenté notre propre audit interne ce qui nous a permis 
de rédiger un nouveau règlement intérieur en 2020 qui 
a été voté en mai 2021. Du personnel de la CCINCA a été 
formé à la loi Sapin 2. 

LPN : Quid de vos frais ?
JPS : Mes frais s’élèvent en moyenne à 3990 euros et 
pas 5000 comme l’a écrit l’un de vos confrères. On parle 
dans le rapport de l’AFA de l’année 2018 où j’ai effectué 
trois déplacements à l’étranger avec une délégation. 
Cela comprend la location de véhicules, l’hébergement, 
la restauration. Par ailleurs, je suis membre du comité 
directeur de CCI France donc des déplacements à Paris. 
Quant à ma voiture, l’AUDI A6, elle est en location. La 508 
était au bout du rouleau. Ce sont des griefs pas crédibles. Je 
n’ai rien à me reprocher, je paie même mes timbres.

LPN : Et la campagne ?
JPS : Elle est lancée. Nous avons une belle équipe 
qui représente 34 Fédérations et Syndicats. Elle a de 
l’expérience, des savoir-faire, de la jeunesse, des femmes 
de qualité, des valeurs. Nous avons des priorités : la Taxe 
de Frais pour Chambre (TFA) qui a fondu, l’État passant 
de 15 à 9 ME (et en 2022, ce sera 8 ME), mais aussi les 
déchets verts, la mobilité, la gestion des ports, des parcs 
d’activité, et le Campus Sud des Métiers qui compte déjà 
400 étudiants depuis cette rentrée. Demain, ils seront plus 
de 2000 en septembre 2022 dans 20 formations différentes 
et 100 studios pour loger les étudiants. La CCINCA se doit 
d’accompagner les TPE et PME, elles ont été 20 000 à 
bénéficier d’un suivi en 4 ans. Dans le futur, il faudra que 
le taux actuel de dépendance vis-à-vis de la TFA de 12% 
passe à 4 ou 5%. Nous sommes passés de 70 000 à 105 000 
électeurs. Il faut qu’ils aillent voter. Nous avons fait des 
flyers, des vidéos avec l’UPE 06. Nous avons un bon bilan, 
la CCINCA est à un tournant majeur de son histoire. 

Propos recueillis par Pascal Gaymard
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Jean-Pierre Savarino : 
“Je n’ai rien à me reprocher”

Interview

Le président sortant de la Chambre de Commerce et de l’Industrie 
Nice Côte d’Azur (CCINCA), Jean-Pierre Savarino, a décidé de se 
représenter pour un 2ème mandat. Il s’est livré au Petit Niçois sur le 
rapport de l’Agence Française Anticorruption (AFA), les accusations 
dont il fait l’objet, et la campagne à venir.
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Élu vice-président de la CCI Nice Côte d’Azur et de l’UPE 
06 (Union Pour les Entreprises), il a choisi de se lancer 
dans cette campagne suite notamment au rapport de 
l’AFA (Agence Française Anticorruption) constatant des 
dysfonctionnements pdans la gestion de la CCINCA. Il s’est 
livré à notre Journal. Retours.

Le Petit Niçois : Pourquoi cette 
candidature ?
Daniel Sfecci : En 2016, lorsque j’ai été élu président de 
l’UIMM 06, j’ai tout naturellement intégré dans la foulée, la 
vice-présidence de la CCI et de l’UPE 06. J’ai pu alors prendre 
la mesure du fonctionnement de ces organismes et me 
rendre compte de dérives préjudiciables à ces institutions. 
L’idée de me présenter pour changer la gouvernance qui 
se doit d’être plus transparente m’est venue en 2018. J’ai 
préparé un programme décrivant les points forts et les 
points faibles de la CCI Nice Côte d’Azur en expliquant la 
nécessité de revoir la gouvernance et l’articulation avec 
l’UPE 06. Ce dernier était devenu un syndicat exclusivement 
à l’avantage des adhérents directs, pas loin d’être un grand 
club d’affaires… J’ai demandé un rendez-vous avec le 
président de l’UPE 06, Philippe Renaudi, qui m’a expliqué 
qu’un candidat n’était pas obligé de faire un programme, 
qu’une candidature devait juste être agréée par le conseil 
d’administration… en somme par le président de l’UPE 06 
lui-même qui ensuite fait la liste sans consulter le président 
ainsi désigné. Quand j’ai exigé de nommer mes colistiers 
moi-même, mon sort était scellé. En janvier 2021, j’ai dû 
me présenter devant un comité d’éthique car je n’avais pas 
fait remonter ma candidature au Bureau…

LPN : Que s’est-il passé ensuite ?
DS : On a appris la volonté du président de la CCINCA 
sortant de recandidater alors que son engagement auprès 
de l’UPE06 était de ne faire qu’un mandat. Engagement pris 
devant le comité d’éthique. Je n’ai pas accepté cette idée, 
ni ce mode de fonctionnement et de désignation d’où ma 
démission et le lancement de ma campagne. J’ai rencontré 
de très nombreux chefs d’entreprises et de commerçants 

qui me posaient tous la même question : à quoi peut nous 
servir la CCI ? Et des réflexions qui revenaient en rafale : 
« À l’UPE, ce sont toujours les mêmes qui tournent ». D’où 
un grand désintérêt pour l’élection, le dernier président et 
seul candidat ayant été élu avec moins de 7% des voix… 
En fait, personne ne nous connaît et personne ne sait ce 
que nous faisons. Je veux changer ça et en avril dernier, j’ai 
officiellement déposé ma candidature.

LPN : Que proposez-vous ?
DS : Mon action s’axe autour de deux niveaux. Tout d’abord, 
j’ai toujours été sur la même ligne, notre territoire mérite le 
meilleur, l’excellence, la compétence et ce ne sont pas des 
slogans mais la réalité. Il n’y a pas que le tourisme de mer ou 
de montagne ici, il y a aussi des entreprises qui travaillent, 
qui développent des savoir-faire et la CCI se doit d’être un 
soutien, une aide, un conseil… Du coup, les entreprises 
s’organisent en clubs business ou associations de tout genre 
qui n’auront jamais les mêmes moyens qu’une institution. 
Le 2ème niveau, c’est donc la reconnaissance de ce monde 
économique, de ces 105 000 entreprises dépendantes de la 
CCI Nice Côte d’Azur. Ma démarche est de sortir du siège de 
Carabacel à Nice, de décentraliser sur les territoires, auprès 
des communautés d’agglomération qui disposent de la 
compétence, « Développement économique ». J’écoute, 
je conteste et j’agis, voilà la nouvelle philosophie que je 
souhaite pour notre territoire. Tout le monde a droit à la 
parole et à l’écoute. Mon modèle de fonctionnement est 
résolument participatif, transversal. Nous devons retrouver 
l’esprit de la CCI d’il y a 20 ans lorsque chacun avait voix au 
chapitre. Une révolution de la performance, une nouvelle 
organisation structurelle, une démarche lobbyiste dans le 
bon sens du terme. Cela passe par l’implication première, 
celle du vote. La CCI Nice Côte d’Azur est à la croisée des 
chemins…

LPN : Quels seront vos dossiers 
prioritaires ?
DS : Mon projet tourne autour de quelques grandes idées 
comme la décentralisation, la collaboration participative. La 

prise en compte de l’attente des chefs d’entreprises passe 
par leur écoute et leur action. Ensuite viennent le besoin 
de compétence et le manque de proposition d’emplois, 
71% des personnes que j’ai rencontrées ces derniers mois 
mentionnent tous des problèmes de recrutement. En 
tant qu’ancien enseignant, ce sujet m’interpelle. Bernard 
Kleynoff a réussi à financer (84 M€) le Campus Sud des 
Métiers. Jean-Pierre Savarino l’a construit. Moi, je voudrais 
être celui qui le fasse vivre. Il ne s’agit pas comme le 
souhaite Jean-Pierre Savarino de louer des surfaces mais 
bien d’engager un programme de formation sur 12 mois de 
l’année. Il faut s’appuyer sur des formations externes et sur 
des durées correspondantes aux besoins des entreprises. 
Ce qui signifie que ceux qui s’engageront sur ces cursus 
seront certains de trouver un emploi au final. Dans le 06, 
on estime à 70 000 les emplois non attribués.

LPN : Avez-vous une “marotte” ?
DS : Je travaille beaucoup sur les jeunes pauvres en 
errance. Le CENTRE DES TALENTS aura pour but de réaliser 
de véritables orientations. Il s’agit d’identifier les talents dès 
la 4ème/3ème sur des tests qui porteront sur le niveau scolaire, 
la gestuelle, la coordination intuitive, l’aspect ludique aussi, 
les intérêts pour la littérature, le sport, la culture. Au terme 
de cette évaluation, chaque jeune partira avec une liste de 
10 talents reconnus. Dès lors, les conseillers d’orientation 
pourront entrer en action. Dans d’autres pays où cette 
procédure a été instaurée, on arrive à des taux de réussite 
de 83%. Ce processus sera incorporé au Campus Sud des 
Métiers. Je veux que nos enfants restent sur nos terres.

LPN : Où en êtes-vous de vos réunions 
publiques ?
DS : J’en ai fait une bonne cinquantaine. Certains clubs 
d’entreprises m’ont fermé leurs portes à la suite de 
pressions exercées par l’UPE 06. C’est dommage… En 
démocratie, on doit pouvoir écouter tous les candidats…

LPN : Que pensez-vous du communiqué 
de la CPME 06 ?
DS : C’est un communiqué national qui refuse de donner 
son soutien à la liste de l’UPE 06 conduite par Jean-Pierre 
Savarino. J’aurais préféré qu’il intervienne plus tôt afin 
d’inclure certains de leurs membres engagés et plein de 
talents sur ma liste. Mais ils seront les bienvenus en tant 
que membres associés.

LPN : Croyez-vous que ce soit une 
conséquence directe du rapport de 
l’Agence Française Anticorruption (AFA) ?
DS : Cela ne fait aucun doute. Pour ceux qui ne l’ont pas 
lu, le rapport de l’AFA se suffit à lui-même (voir article sur 
le sujet page 5). L’équipe sortante veut nous faire croire au 
renouveau dont le seul fait marquant est que Jean-Pierre 
Savarino ai fait tomber la cravate depuis le 1er octobre… 
Ma liste est constituée à 70% de chefs d’entreprises 
qui ne connaissaient pas la CCI et n’en étaient pas des 
administrateurs. Elle reflète le monde économique azuréen, 
celui qui rame, rame, rame et qui n’attendait plus rien des 
institutions. Je salue leur courage et leur fidélité de leur 
engagement malgré les menaces. Ils savent qu’ils peuvent 
écrire une nouvelle histoire de la CCI pour eux et tous les 
autres. En face, nous n’avons aucune vision économique, 
le plat reste inchangé avec une gestion de la Chambre 
toujours aussi autocratique et autoritaire, qui ne délègue 
rien… Nous voulons incarner une autre espérance, loin du 
bling-bling, de la carte bleue à des fins personnelles, de la 
voiture avec chauffeur… Nous serons toujours à vos côtés, 
sur le terrain, proche de vos préoccupations, je veux vous 
faire aimer la CCI ! Vous avez le choix, c’est bien la première 
fois qu’il y a deux candidats, alors votez pour notre liste ! 

Propos recueillis par Pascal Gaymard
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Daniel Sfecci : “Je veux 
vous faire aimer la CCI !”

Interview

Depuis 35 ans, Daniel Sfecci s’investit dans le monde éducatif et 
économique jusqu’à prendre, en 2016, la présidence de l’UIMM 
(Union des Industries et des Métiers de la Métallurgie), il se présente 
aujourd’hui en candidat libre aux élections de la Chambre du 
Commerce et de l’Industrie Nice Côte d’Azur (CCINCA).



Octobre 2021Le Petit Niçois8

Une délibération a particulièrement 
échauffé les esprits des participants. 
Comme cela était attendu, la consultation 
publique concernant la prolongation de la 
Promenade du Paillon a été le prétexte à de 
vifs échanges. Christian Estrosi et son équipe 
ont présenté les différents aménagements 
prévus au cours des prochaines années : 
Transformation du Palais des Expositions en 
Palais des Arts et de la Culture, démolition 
du TNN et de l’Acropolis, mise en place près 

de Nikaïa d’une structure éphémère capable 
d’accueillir le public. Enfin, la mutation du 
MIN aux fleurs, près de l’aéroport, pour en 
faire un nouveau lieu de référence pour 
attirer les congrès dans le futur. 

Du pot de peinture
Pas de quoi ravir l’opposition et notamment 
les écologistes. Ces derniers ont voulu 
marquer les esprits en offrant un pot de 
peinture verte au maire de Nice, l’accusant 

ainsi de faire du « greenwashing » 
(ndlr : utilisation de l’écologie dans la 
communication pour améliorer son image) 
« Aujourd’hui, vous nous proposez un 
théâtre jetable à 6 millions d’euros ! C’est 
une écologie polluante et dépensière », 
a commenté Juliette Chesnel. Au-
delà de l’aspect environnemental de 
cette délibération, Philippe Vardon du 
Rassemblement national a surtout critiqué 
la méthode employée par la majorité « la 
concertation publique a mobilisé 451 
participants au total… Il n’y a que 55% 
d’avis positifs. Admettez que c’est court 
pour un tel chamboulement pour notre 
ville… » l’élu de l’opposition a demandé au 
maire l’organisation d’un referendum sur la 
question.  

“C’est ça la démocratie”
Pas de quoi déstabiliser Christian Estrosi 
qui n’a pas manqué de réagir à ces 
critiques. « Face à ce que les experts ont 
annoncé, il faut apporter des réponses 
sans déséquilibrer le développement 
économique de la Ville. C’est ce que nous 
faisons. Vous nous demandez d’interroger 
les Niçois. Ils le sont tous les 6 ans sur un 
projet. C’est ce que nous avons fait en 
2008 en 2014 et en 2020. Et ils ont décidé 
de  confier  cette  ville  au  projet  que  nous 
conduisons. C’est ça la démocratie ! ». 

Andy Calascione

Incontestablement l’une des délibérations 
qui aura fait le plus parler lors de ce 
conseil municipal. L’événement le plus 
emblématique de la ville, le Carnaval de 
Nice, revient du 11 au 27 février 2022, 
après avoir été annulé en 2021 à cause 
de la crise sanitaire (ce n’était plus arrivé 
depuis la Guerre du Golfe en 1991). Sur le 
thème du « Roi des Animaux », plusieurs 
nouveautés sont attendues pour cette 149e 
édition « qui laissera une place beaucoup 
plus  importante  à  la  participation  des 
Niçois » précise Christian Estrosi durant la 
séance. Tout d’abord une grande cérémonie 
d’ouverture sera organisée le 11 février à 
18h30 place Masséna. D’une durée d’une 
heure et entièrement gratuite pour les 
Niçois, il s’agira d’un « véritable spectacle 
son et lumière », explique la mairie. Les 
chars seront exposés aux yeux de tous 
avant le début de chaque corso pour que 
tous les visiteurs puissent en profiter. Les 
tribunes seront disposées différemment, 
plus petites et plus proches du spectacle 
que précédemment. Fini donc les deux 

grandes tribunes sur la Place Masséna, afin 
de donner une « ambiance plus familiale et 
tranquille » à l’événement. Autre nouveauté, 
l’apparition d’un « village carnaval » près du 
Kiosque à musique durant la quinzaine avec 
des animations, des stands « gourmands », 
des conférences, des spectacles sur la 
scène du Théâtre de Verdure et même des 
Masterclass pour en apprendre plus sur les 
coulisses du Carnaval.

Un carnaval belge à l’honneur
Nous avons déjà vu notre Carnaval 
s’exporter en Chine il y a quelques années. 
Et si des compagnies artistiques venant des 
4 coins du monde se sont déjà produites 
pendant l’événement, en 2022, pour la 
première fois, Nice accueillera un carnaval 
étranger. « Les Gilles de la Louvière », 
Carnaval belge, sera l’invité d’honneur 
de cette édition. Enfin, une cérémonie 
de clôture, là aussi plus développée, 
sera proposée, avec l’incinération du Roi 
toujours au cœur des festivités. L’objectif 
est dans faire « une grande fête populaire », 

donc gratuite, conclue Christian Estrosi. 
Enfin pour la Bataille de Fleurs, on retiendra 
la création du « NissaDrome », une grande 
promenade fleurie sur la place Masséna et 
la participation des chars au corso nocturne 
du 12 février. 

Andy Calascione

L’écologie au 
cœur du débat

Révolution au 
Carnaval de Nice

La dernière séance du conseil municipal de Nice 
a été l’occasion pour faire un tour d’horizon sur 
l’avenir niçois. La transformation de la promenade 
du Paillon ou encore la nouvelle formule du 
Carnaval étaient au programme.

Le Carnaval est de retour à Nice en 2022 avec 
plusieurs nouveautés pour rendre la fête plus 
accessible.

Conseil Municipal 

Événement

NICE ACTUS
www.lepetitnicois.netwww.lepetitnicois.net

en bref
Lutter contre les 
punaises de lit
« Nous sommes la 2e région de France 
la plus touchée par ce fléau », a déclaré 
Anthony Borré, premier adjoint 
au maire de Nice. Ce fléau, c’est la 
punaise de lit. «  Tous  les  quartiers 
de la ville sont impactés, ce n’est pas 
une  affaire  de  classe  sociale,  il  y  a 
des punaises de lit dans le parc social 
comme dans le privé ». C’est pourquoi 
la municipalité a proposé de mettre en 
place un plan de lutte pour endiguer 
ce phénomène avec la création 
d’un guichet unique à la Maison de 
l’Habitant (6, allée Philippe-Séguin) 
afin de faciliter l’information, mais 
aussi des formations au personnel 
de la Ville, du CCAS et de Côte d’Azur 
Habitat. Une aide financière de 175€ 
est prévue au sein du CCAS pour payer 
une partie du traitement (estimée 
entre 300€ et 400€) aux familles les 
plus modestes qui en font la demande.

Renseignements : 
04 97 13 55 11.

La Police municipale…
au Liban
L’expertise de la Police municipale 
niçoise s’exporte bien. La preuve, 
puisque dans le cadre d’un accord avec 
CIVIPOL (opérateur de coopération 
technique internationale du ministère 
de l’Intérieur) elle va participer au 
Liban à une opération qui vise à 
former et accompagner la mise en 
place d’une police de proximité : 
son rôle, la complémentarité avec 
les forces de sécurité nationales et 
municipales… L’expérience de la police 
niçoise, notamment en matière de 
terrorisme, mais aussi dans son travail 
au quotidien, sera particulièrement 
mise à profit. Cet accord se fait dans 
le cadre de la Déclaration de Nice de 
septembre 2017 sur la sécurité. 

Hommage à Albert 
Camus
La Ville de Nice a décidé de rendre 
hommage au prix Nobel de littérature 
française, Albert Camus, à l’occasion 
du 60e anniversaire de sa disparition… 
avec un an de retard, faute à la crise 
sanitaire. L’auteur sera au cœur d’une 
programmation baptisée « Au milieu 
de l’hiver un invincible été ». Dès le 13 
novembre 2021, le rappeur auteur-
compositeur et interprète, Abd Al 
Malik, le 13 novembre 2021 à l’Opéra 
qui proposera une lecture poétique 
de textes. Du 9 décembre 2021 au 27 
février 2022 à la bibliothèque Louis 
Nucéra une exposition “Albert Camus 
et la pensée de midi” sera présentée 
au public « véritable colonne 
vertébrale  de  cette  année  qui  lui  est 
dédiée », explique Agnès Rampal, 
adjointe au maire en charge de l’Euro-
méditerranée, aux relations avec 
les rapatriés et au CUM. Plusieurs 
séquences théâtrales sont prévues 
au Théâtre Francis Gag et au TNN. Et 
encore bien d’autres choses…

Renseignements : nice.fr
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Une fête à la fois traditionnelle, 
patrimoniale et religieuse s’est déroulée en 
ce début du mois d’octobre dans les artères 
du Vieux-Nice. La Sainte-Réparate a été 
célébrée en rassemblant bon nombre de 
Niçois. Comme le veut la coutume, la statue 
de la Sainte a été installée sur une barque, 
avant d’entamer sa procession, du parvis 
de l’Hôtel de Ville à celui de la Cathédrale 
qui porte le nom de la martyre, place 
Rossetti. De nombreux ordres religieux 
accompagnaient l’embarcation, mais aussi 
des élus ainsi que de la musique grâce à la 
présence de La Ciamada Nissarda et Nice 
La Belle. L’évêque de Nice a procédé à une 

messe dans la cathédrale rendant hommage 
à la Sainte avant de procéder à un dépôt 
de gerbes devant le monument aux morts 
installé sur la façade de l’édifice religieux. 
Pour clôturer cette journée, un concert de 
l’Orchestre d’Harmonie était également au 
programme. Pour rappel, Sainte Réparate 
était une Chrétienne née au IIIe siècle 
originaire de Césarée en Palestine, torturée 
pour sa foi et qui finira décapitée. Selon la 
tradition catholique, son corps fut déposé 
dans une barque et dériva jusqu’au large 
des côtes niçoises, donnant ainsi le nom de 
« Baie des anges » à notre littoral.

Andy Calascione

Une plaque 
pour Serge Klarsfeld

Retour de 
Sainte-Réparate

Si vous ne le savez pas, impossible de 
vous en rendre compte. Au 16 de la rue 
Fodéré, derrière le port de Nice se trouve 
une résidence aux couleurs ocres, dans 
la continuité de ce qui se trouve autour 
d’elle. Comme si elle avait toujours été là, 
simplement réhabilitée. Et pourtant, cette 
résidence, composée de deux bâtiments 
et baptisée Nicea, est en réalité un ancien 
entrepôt de bus transformé en ensemble 
de logements par le groupe immobilier 
SAGEC. Habitable et habitée depuis le mois 
de juillet 2020, Nicea a été officiellement 
inaugurée par le président de SAGEC 
Méditerranée, Jean-Christophe Parpaite 
et Anthony Borré, 1er adjoint au maire de 
Nice, et président de Côte d’Azur Habitat en 
ce début du mois d’octobre à cause de la 
crise sanitaire. Et c’est avec cette seconde 
casquette que l’élu est venu. Car, en plus du 
remarquable ouvrage réalisé, ce qui rend 
Nicea intéressant, c’est qu’il s’agit d’une 

résidence mixte. Parmi les 51 logements 
qu’elle contient, 34 sont des logements 
sociaux acquis par le premier bailleur social 
du département. 

“Une prouesse technique”
«  Cette  opération  a  commencé  en  avril 
2014, lorsque nous avons signé un accord 
avec le propriétaire et il y avait de fortes 
exigences architecturales », explique Jean-
Christophe Parpaite, car la réalisation de 
cette résidence a été un véritable parcours 
du combattant. « Le terrain sur lequel a 
été  bâtie  la  résidence  était  très  pollué, 
nous avons dû le traiter sur 6 mètres 
de profondeur. Nous avons aussi réalisé 
des parois moulées à cause de la nappe 
phréatique.  Ce  sont  des  travaux  lourds 
et complexes. Nos partenaires et nos 
équipes ont magnifiquement réalisé ce défi 
dans un milieu urbain très compliqué. C’est 
une prouesse technique ». Avec 35 ans de 

présence à Nice, l’entreprise SAGEC est un 
partenaire privilégié de la Ville.  

“Ne pas occulter la qualité”
« Ce que vous avez réussi à démontrer ici 
avec votre projet, c’est qu’un chemin est 
possible.  Que  la  construction  n’est  pas  un 
tabou, même dans un quartier comme celui-
ci avec une forte identité et peu de fonciers 
disponibles », a déclaré Anthony Borré. Et 
s’il a fallu une année pour inaugurer cette 
résidence, le temps n’a pas été perdu pour 
autant : « Nous avons pu observer comment 
vivaient les locataires et les propriétaires 
et comment cet immeuble s’est intégré au 

quartier ». Une preuve pour ce dernier que 
ce qui a été réalisé avec la résidence Nicea, 
est un exemple de la politique que souhaite 
mettre en place Côte d’Azur Habitat sur le 
territoire métropolitain. « Le débat sur la 
quantité  ne  doit  pas  occulter  celui  sur  la 
qualité. La crise Covid a été un révélateur 
pour bon nombre de Français et de Niçois 
sur le besoin d’espace dans nos lieux de vie. 
Et à Nice, nous allons nous engager dans 
cette  voie.  Nous  menons  des  discussions 
actives  avec  tous  les  acteurs  de  l’habitat 
dans ce sens ».
 

Andy Calascione

Grand moment d’émotion le 30 septembre 
dernier à Nice au 15 rue d’Italie. C’est 
en effet dans cet immeuble qu’ont vécu 
Serge Klarsfeld et sa famille durant la 
Seconde Guerre mondiale avant que son 
père, Arno, ne soit déporté en 1943 dans 
le camp d’Auschwitz. Depuis Serge et sa 
femme Beate sont devenus célèbres pour 
avoir défendu la mémoire des victimes 
de la Shoah et pour avoir traqué les 
nazis responsables de ces crimes contre 
l’humanité. Citoyen d’honneur de la Ville en 
compagnie de son épouse, il a dorénavant 

une plaque à son nom, dans cette rue 
qu’il connait si bien. Une plaque qu’il a 
découverte en présence de sa famille, 
dont son fils, Arno.  « Cette plaque est un 
témoignage de l’horreur absolue vécue 
par les juifs, qui a aussi touché l’histoire 
de Nice. Une des plus grandes tragédies 
que l’humanité ait connues » a commenté 
Christian Estrosi. « Serge est pour nous le 
premier défenseur niçois de notre mémoire. 
Celui qui a guidé nos pas pour avoir la fierté 
d’avoir un mur des Justes ainsi que le mur 
des déportés sur la Colline du Château. 
Aujourd’hui, nous sommes là, pour ne pas 
oublier, pour entourer Serge et sa famille ». 
Pour Martine Ouaknine, adjointe en charge 
du devoir de mémoire. « C’est grâce à Serge 
qu’il y a 19 ans, j’ai conforté ma conviction 
de lancer les voyages de la mémoire au 
conseil départemental », voyage qui permet 
aux jeunes maralpins de découvrir l’horreur 
des camps d’extermination. « La capacité 
de résilience de Serge est remarquable et 
inspire le respect, car il donne l’exemple 
en valorisant la France des Justes, ces 
étincelles d’humanité dans la nuit nazie par 
préférence à la France de Vichy ».

Andy Calascione

Nicea : le logement social 
intégré aux quartiers historiques
Début octobre était inaugurée la résidence Nicea. 
Une résidence qui fait la part belle aux logements 
sociaux. Un exemple type de ce que veut réaliser 
Côte d’Azur Habitat dans son parc immobilier à 
l’avenir.

La Ville de Nice a décidé de rendre hommage à 
Serge Klarseld et son père en installant une plaque 
au pied de l’immeuble dans lequel ils ont vécu à 
Nice.

La fête de la Sainte patronne de la ville de Nice a 
pu être célébrée pour la première fois depuis 2019.

Logement
NICE ACTUS

www.lepetitnicois.netwww.lepetitnicois.net

Hommage Tradition

Jean-Christophe Parpaite
et Anthony Borré
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Les joueurs de l’OGC Nice, au nombre 
de 25, avaient retrouvé le chemin de 
l’entraînement le lundi 28 juin 2021 après 
cinq semaines de vacances mais sans 
entraîneur, pour une première séance 
disputée à huis clos. Puis la nouvelle était 
arrivée dans la soirée… Enfin ! Après des 
semaines d’intenses tractations entre les 
dirigeants du LOSC et ceux de l’OGC Nice, 
un terrain d’entente avait été trouvé pour 
la venue de Christophe Galtier sur le banc 
pour une durée de trois ans. C’est Ineos 
qui l’avait annoncé via un communiqué, 
signe de l’importance du moment pour le 
club. Un peu plus de trois mois après cet 
épisode majeur du mercato niçois, tout le 
monde au sein de la « famille » OGC Nice 
semble conquis par la méthode Galtier. En 
l’espace de quelques semaines, ce dernier 
a déjà réussi à façonner une équipe solide 
capable de produire du jeu tout en restant 
solide défensivement. Son discours franc et 
volontariste séduit les supporters.

Un Gym à la sauce hollandaise
Avec, au cours de l’été 2021, les signatures 
de Calvin Stengs et de Pablo Rosario sans 
oublier le prêt de Justin Kluivert, ce sont 
trois internationaux hollandais qui portent 
désormais le maillot Rouge et Noir (à 
noter que ces trois joueurs hollandais ont 
pour point commun d’avoir pour agent 
le sulfureux Mino Raïola, qui gère aussi 
les intérêts des aiglons Walter Benitez et 
Khéphren Thuram, il était aussi l’agent de 
Mario Balotelli quand il avait rejoint Nice).
Pour rappel, Justin Kluivert n’entrait plus 
dans les plans du nouveau coach de l’AS 
Roma, José Mourinho. Après avoir été 
déjà prêté à Leipzig la saison dernière, 
le fils de l’ancienne star, Patrick Kluivert, 
a choisi cette fois la Côte d’Azur pour 
tenter de donner une nouvelle impulsion 
à sa carrière, avec l’espoir de séduire 
sur la durée Louis Van Gaal, le nouveau 
sélectionneur des Pays-Bas. Mais, même 

si aucun des trois Hollandais de l’OGC Nice 
n’a été sélectionné par l’ancien coach du 
FC Barcelone lors du dernier rendez-vous 
international, le trio a réalisé un bon début 
de saison avec en tête de liste Rosario, déjà 
titulaire indiscutable. Il est devenu l’une 
des pièces maîtresses du système de Galtier 
sur et en dehors du terrain. Pour ses deux 
compères, la situation est moins idyllique 
mais ils ont montré de belles promesses. 

Andy a dit oui à l’OGC Nice !
La bataille finale s’était jouée entre l’OGC 
Nice et l’Olympique de Marseille dans les 
derniers jours du mercato. Les deux clubs 
méditerranéens souhaitaient s’attacher 
les services de l’ancien attaquant de 
Montpellier. La présence de Galtier sur le 
banc a été selon le joueur l’argument décisif 
pour faire pencher la balance. L’OGC Nice 
est donc devenu le 11e club de la carrière 
du natif de Sète qui a notamment connu 
au cours de sa carrière une expérience 
en Angleterre et au Mexique. Arrivé sur 
la Côte d’Azur contre un chèque proche 
de 10 millions d’euros, l’international 
algérien a déjà démontré en l’espace de 
cinq matchs (deux buts, une passe décisive) 
que les euros investis par le propriétaire Jim 
Radcliffe ne semblaient pas être de l’argent 
jeté par les fenêtres. 

Bard, la bonne pêche 
Et si c’était en effet lui la bonne pioche 
de l’été ? Le nouveau latéral gauche des 
Aiglons a déjà montré de belles choses 
depuis le coup d’envoi du championnat. 
C’est même lui qui a marqué le but de la 
victoire face à Brest lors de la 8e journée. Ses 
bonnes prestations ne vont que renforcer 
la frustration des supporters lyonnais. Son 
départ de Lyon pour la somme de trois 
millions d’euros avait provoqué sur les 
réseaux sociaux, la colère de nombreux 
fans de l’OL.

PYM

Si le PSG a réalisé un mercato assez incroyable, 
l’OGC Nice s’est aussi distingué cet été sur le 
marché des transferts. Le bon début de saison des 
Aiglons semble valider les choix des dirigeants 
niçois.

SPORTS
www.lepetitnicois.net

FootballLe casting prometteur des 
Rouge et Noir

Récapitulatif Mercato
été 2021

Le chiffre : 60%

L’équipe des ex-Aiglons 
qui ont bougé cet été

Arrivées : 
Andy Delort (10 millions - Montpellier), Calvin Stengs (15 millions - AZ Alkmaar), 
Pablo Rosario (6 millions - PSV), Justin Kuivert (Prêt AS Roma), Jean-Clair Todibo 
(8,5 millions - Barcelone), Mario Lemina (5,5 millions - Southampton), Melvin 
Bard (3 millions - Olympique Lyonnais), Marcin Bulka (Prêt PSG).  

Départs : 
Wylan Cyprien (Parme (prêté à Nantes) - 6,7 millions), Stanley Nsoki (FC Bruges 
- 6,5 millions), Pierre Lees Melou (Norwich - 6 millions), Myziane Maolida (Herta 
Berlin - 4 millions), Alexis Trouillet (AJ Auxerre - Prêt), Dan Ndoye (FC Bâle - Prêt), 
Andy Pelmard (FC Bâle - Prêt option d’achat), Pedro Braza (Famalicao), Hicham 
Mahou (Lausanne Sport), Racine Coly (Estoril - Libre), Ibrahim Cissé (Le Mans FC 
- Libre), Danilo Barbosa (Palmeiras - Prêt jusqu’au 31 décembre 2021).

Top 15 transferts Histoire OGC Nice

1- Kasper Dolberg - 20,5 millions (Ajax)
2- Calvin Stengs - 15 millions 
(AZ Alkmaar)
3- Alexis Claude Maurice - 13 millions 
(FC Lorient)
4- Stanley Nsoki - 12,5 millions (PSG)
5- Andy Delort - 10 millions 
(Montpellier)
6- Danilo Barbosa - 10 millions (Braga)
7- Myziane Maolida - 10 millions (OL)
8- Allan Saint-Maximin - 10 millions 
(AS Monaco)

9- Jean-Clair Todibo - 8,5 millions (FC 
Barcelone)
10- Loïc Rémy - 8 millions (OL)
11- Robson Bambu - 8 millions 
(Athletico PR)
12- Ederson - 7,5 millions (Juventude)
13- Jordan Lotomba - 7 millions 
(Young Boys Berne)
14- Amine Gouiri 7 millions (OL)
15- Pablo Rosario - 6 millions (PSV)

1- Mouez Hassem - Club Africain (Tunisie)
2- Maxime Le Marchand - Racing Club de 
Strasbourg (France)
3- Marlon - Chakhtar Donetsk (Ukraine)
4- Dalbert - Cagliari (Italie)
5- Vincent Koziello - KV Ostende (Belgique)
6- Rémi Walter - Sporting Kansas City 
(USA)
7- Younès Belhanda - Adana Demirspor 
(Turquie)
8- Wylan Cyprien - FC Nantes (France)
9- Mario Balotelli - Adana Demirspor 
(Turquie)
10- Valentin Eysseric - Kasimpasa (Turquie)
11- Mickaël Le Bihan - Dijon (France)
Remplaçants : 
12- Alexis Bosetti - Annecy (France) 
13- Grégoire Puel - Villefranche Saint Jean 
Cap Ferrat Beaulieu (France)
14- Dorian Caddy - FC Martigues (France)
15- Luigi Bruins - Smitsoek (Hollande)
Coach : 
Patrick Vieira - Crystal Palace (Angleterre)

Parmi les 15 plus gros transferts de l’histoire 
de l’OGC Nice, 60% sont actuellement sous 
les ordres de Christophe Galtier.
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Le Petit Niçois : Quel a été 
votre sentiment quand vous 
avez été le premier coureur à 
franchir la ligne d’arrivée de la 
20ème étape du Tour d’Espagne 
au sommet de l’Astro Castro 
de Herville ?
Clément Champoussin : Cette 
victoire est pour moi une très grande 
satisfaction, surtout que c’est mon premier 
succès chez les professionnels. Je me suis 
accroché tout au long de ces trois semaines 
de la Vuelta pour finir par gagner la veille de 
l’arrivée. C’est une belle récompense. 

LPN : Avez-vous le sentiment 
que le regard a changé sur 
vous depuis cette victoire ?
CC : Non, cela va pour le moment. Ce n’est 
qu’une victoire d’étape même si elle a été 
décrochée sur un grand tour. J’ai surtout 
envie de confirmer déjà sur cette fin de 
saison avec plusieurs épreuves en Italie 
surtout que j’ai bien récupéré des trois 
semaines de la Vuelta, et bien sûr la saison 
prochaine.

LPN : Quel premier bilan tirez-
vous de vos premiers pas dans 
le monde professionnel ?
CC : Je suis passé professionnel en août 
2020. J’ai un petit peu galéré au départ 
même si je me suis illustré sur le Tour 
d’Espagne 2020. J’ai ensuite réalisé un bon 
début de saison 2021 avant de connaître 
un petit creux. Puis j’ai retrouvé une bonne 
forme à partir de juillet 2021.

LPN : Qu’est-ce qui a vous 
le plus surpris depuis votre 
arrivée chez les pros ?

CC : C’est la différence de niveau entre 
les courses et celles du Pro Tour. Le niveau 
est plus relevé. Les distances sont aussi 
beaucoup plus longues. Cela prend un peu 
de temps avant de s’acclimater.

LPN : Dans quels domaines 
devez-vous le plus progresser ?
CC : Je dois m’améliorer au niveau de 
l’endurance et aussi de la récupération. Si 
je récupère mieux, je pourrai éviter d’avoir 
des jours sans.

LPN : Comment s’est passée 
votre intégration au sein de 
l’équipe AG2R-Citroën ?
CC : Tout se passe bien. Il y a une très 
bonne ambiance au sein de l’équipe. Nous 
nous apprécions même en dehors du vélo. 
Cela aide quand on se retrouve ensemble 
dans une échappée.
  
LPN : Quels sont vos objectifs 
à moyen terme ?
CC : J’ai envie de continuer sur ma lancée, 
essayer de remporter d’autres victoires 
d’étapes, de continuer à progresser pour 
pouvoir encore, dans quelques années, 
jouer un classement général. 

LPN : Le public français 
pourra-t-il vous voir l’année 
prochaine sur Paris-Nice ou sur 
le Tour de France ?
CC : Ce serait bien, mais il faut attendre de 
savoir ce que les responsables de l’équipe 
AG2R vont décider. J’ai en tout cas l’envie 
encore de disputer un grand Tour (Giro, 
Tour de France, Vuelta). Disputer la Vuelta 
en 2020 et en 2021 m’a vraiment permis de 
franchir des paliers. 

“J’étais un 
grand fan 
d’Alberto 

Contador”
LPN : Vous souvenez-vous ce 
qui vous a poussé à franchir 
la porte du club de VTT de 
Blausac ?
CC : Mon père faisait régulièrement avec 
ses amis du vélo et du VTT. Cela m’a donné 
envie d’y aller. J’ai commencé par le VTT 
puis j’ai aussi pratiqué le cross-country 
avant de me consacrer uniquement au vélo 
sur route à partir de la catégorie Espoirs. 
La pratique du VTT m’a beaucoup apporté, 
notamment au niveau du punch. J’aime 
d’ailleurs encore participer à des épreuves 
de VTT comme à Levens cet été où j’ai 
disputé le championnat de France.

LPN : À quel moment de votre 
apprentissage vous êtes-
vous dit “oui, j’ai un potentiel 
pour un jour devenir coureur 
professionnel” ?
CC : Je n’y ai jamais vraiment pensé. J 
eune, je n’étais pas sûr de moi, même si 
j’avais demandé à intégrer l’équipe réserve 
d’AG2R après les juniors. 

LPN : Aviez-vous un modèle 
quand vous étiez plus jeune 
CC : J’étais un grand fan du coureur 
espagnol Alberto Contador. Pour rappel, 

celui que l’on surnommait El Pistolero a 
notamment remporté deux fois le Tour 
de France et il l’est l’un des sept coureurs 
à avoir remporté les trois grands tours du 
cyclisme. 

LPN : Et aujourd’hui, quel 
coureur vous impressionne ?
CC : Je dirai Alejandro Valverde. À 41 ans, 
le coureur espagnol a toujours une soif de 
gagner. C’est impressionnant. 

LPN : Sur quelles routes de 
la région aimez-vous vous 
entraîner ?
CC : L’hiver, chaque week-end, je fais le 
Tour de l’Estérel. L’été, j’aime aller du côté 
de Sospel, d’escalader le col de la Madone, 
de profiter de l’arrière-pays niçois ou 
mentonnais.  

LPN : Comment allez-vous 
préparer la prochaine saison ?
CC : Après la fin de la saison, je vais couper 
pendant quatre semaines. Pendant cette 
période, je ne toucherai pas à mon vélo 
pour bien récupérer des efforts fournis tout 
au long de l’année 2020. Puis, j’attaquerai 
ma préparation physique avec pas mal de 
VTT, de course à pied avant d’enchaîner 
avec les stages obligatoires programmés 
par l’équipe AG2R. 

LPN : Etes-vous accompagné 
d’autres coureurs lorsque vous 
vous entraînez ?
CC : Je m’entraîne souvent avec un autre 
Niçois, Julien Trarieux, coureur au sein 
l’équipe Delko et puis d’autres coureurs 
amateurs.
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Pour sa première victoire chez les professionnels, 
le jeune cycliste niçois de 23 ans, Clément 
Champoussin, s’est offert une magnifique victoire 
d’étape sur le Tour d’Espagne. Entretien avec l’un 
des espoirs du cyclisme français.
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Cyclisme“J’ai envie de continuer 
sur ma lancée”

Clément Champoussin

Vainqueurs français 
d’étapes sur la Vuelta 
depuis 20 ans

Né le 29 mai 1998 à Nice
1m80, 61 kg
Première licence à 12 ans au club de VTT de Blausasc (06)
Il décroche en 2016 le titre de champion de France juniors en VTT. 
Intègre en 2017 l‘équipe Chambéry cycliste formation.
Devient stagiaire en 2018 au sein de la formation d’AG2R
Dispute sa première course professionnelle, le Tour de l’Ain en août 2020
Première victoire en septembre 2021 sur la Vuelta

2008 : David Moncoutié, Sébastien 
Hinault
2009 : David Moncoutié, Anthony 
Roux
2010 : David Moncoutié
2011 : David Moncoutié
2013 : Warren Barguil (2), Alexandre 
Geniez, Kenny Elissonde
2014 : Nacer Bouhanni (2)
2015 : Alexis Gougeard

2016 : Alexandre Geniez, Lilian Calme-
jane, Pierre Latour
2017 : Julian Alaphilippe
2018 : Nacer Bouhanni, Thibault Pinot 
(2), Tony Gallopin, Alexandre Geniez
2019 : Rémy Cavagna
2020 : David Gaudu (2)
2021 : Clément Champoussin, Romain 
Bardet, Florian Sénéchal
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Jean-Marie Le Clézio
Prix Renaudot/Prix Nobel de 
littérature
Il a poussé son premier cri à Nice le 13 
avril 1940. Dès l’âge de 23 ans, il fait une 
entrée fracassante dans le monde littéraire 
avec son premier roman, Le Procès-Verbal, 
qui décroche en 1963 le prix Renaudot. Ce 
livre était aussi en lice pour le prix Goncourt 
mais avait été battu par Quand la mer se 
retire d’Armand Lanoux. Les deux romans 
étaient à égalité de voix au dernier tour 
de scrutin mais la voix du président du 
jury, Roland Dorgelès, qui compte double, 
avait fait pencher la balance en la défaveur 
de Le Clézio. Quarante trois années après 
ce premier roman, en 2008, il obtenait le 
prestigieux prix Nobel de littérature pour 
l’ensemble de son œuvre (Le Déluge, Les 
Géants, Désert, Pawana, Ritournelle de la 
faim). 

Romain Gary
Double Prix Goncourt
Nous sommes en 1928 lorsque le futur 
écrivain arrive sur la Côte d’Azur, à Nice, aux 
côtés de sa mère. Il a alors 14 ans. Il débute 
sa carrière d’écrivain en 1937. Une carrière 
qui sera marquée par un fait unique dans 
l’histoire de la littérature française puisqu’il 
décrochera deux fois le prix Goncourt. La 
première fois en 1956 pour son roman Les 
Racines du Ciel et la deuxième fois en 1975, 
mais cette fois c’est avec le pseudonyme 
d’Emile Ajar qu’il gagne avec son livre, La 
Vie devant Soi.  

Louis Nucéra
Prix Interallié/Grand Prix de 
l’Académie Française
Celui qui a vu le jour à Nice le 17 juillet 
1928 publie son premier roman, L’Obstiné, 
à l’âge de 42 ans. Onze ans plus tard, il 
publie Chemin de Lanterne où il évoque 

les souvenirs de son enfance niçoise. 
C’est avec ce roman qu’il reçoit le prix 
Interallié. En 1993, sa carrière d’écrivain 
est récompensée avec le grand prix de 
littérature de l’Académie française (Avenue 
des Diables-bleus, le Ruban rouge, Le Roi 
René, Saint-Malo, Le rêve breton d’une 
enfance niçoise…). 

Didier Van Cauwelaert
Prix Goncourt
C’est à l’âge précoce de 34 ans que Didier 
van Cauwelaert, né à Nice en 1960, entre 
dans l’histoire en décrochant en novembre 
1994, chez Drouant, le prix Goncourt grâce 
à son roman Un aller simple publié aux 
éditions Albin Michel. Il décroche le plus 
ancien des prix littéraires (1902) grâce à 
la double voix du président de l’Académie 
Goncourt de l’époque, Hervé Bazin.
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L’automne est la traditionnelle saison des prix littéraires. Quelques écrivains 
nés ou installées sur la Côte d’Azur ont écrit leur nom au palmarès de 
prestigieuses récompenses.

LittératureIls ont écrit l’histoire des prix

Le Petit Niçois : Pourquoi 
avez-vous décidé de faire un 2e 
album sur Charles Aznavour ? 
DB : Au départ je voulais faire un double 
album. Mais le Covid est passé par là… 
Après la sortie du premier l’an dernier, je 
me suis dit qu’il manquait beaucoup de très 

beaux titres et que c’était dommage de ne 
pas les chanter. Pour moi, Charles Aznavour 
était un modèle. Et puis, c’est tellement 
magique de venir sur scène et de chanter 
ses chansons. C’est un grand moment de 
partage avec le public. 

LPN :  C’est un album de duos 
et de trios. Comment avez-
vous choisi les artistes ? 
DB : Après un duo avec Chimène Badi, je 
me suis dit que c’était dommage de chanter 
tous ces tubes seuls.  C’est un exercice 
assez nouveau pour moi que j’ai beaucoup 
aimé réaliser. J’ai proposé à des amis et 
aussi à des artistes qu’il aimait beaucoup. 
Ils m’ont tous dit oui sans hésiter. J’ai aussi 
choisi des gens à l’univers proche qui sont 
souvent de la même génération que moi. 
Pour nous, Charles Aznavour est notre 
référence indépassable. Le confinement et 
l’annulation des spectacles nous a permis 
d’une certaine façon de réaliser cet album 
plus facilement. 

LPN : On vous entend rire et 
discuter entre les chansons 
avec les artistes. Pourquoi ce 
choix ? 
DB : Je voulais que l’on entende dans 
quelle atmosphère ont été réalisées les 
séances d’enregistrement. L’humour et 
la joie étaient au rendez-vous pour cet 
hommage. On l’entend très bien dans la 
chanson avec Antoine Duléry et Franck 
Dubosc. C’était comme une parenthèse 
enchantée, une récréation. Et dans ce 
contexte difficile pour beaucoup de monde, 
je voulais apporter une peu de sourire avec 
cet album. 

LPN : D’ailleurs, on retrouve 
plusieurs duos surprenants 
comme celui avec Laurent 
Gerra ou Nikos Aliagas…
DB : Je savais que Nikos était un excellent 
chanteur, je voulais partager un duo avec 
lui. Chanter avec Laurent Gerra c’est 
chanter avec 10 chanteurs à la fois. C’est 
incroyable la façon dont il arrive à restituer 
des voix aussi différentes que celle de 
Johnny Halliday ou Eddie Mitchell. 

LPN :  Quel est votre titre 
préféré dans l’album ?
DB : J’ai un faible pour « Il faut savoir » 
avec Carla Bruni. La sonorité de l’Italien 
sans doute... Il y a d’autres chansons en 
Anglais avec Vincent Niclo ou encore le 
grec avec Nikos C’est aussi pour montrer 
l’impact que Charles Aznavour a eu au-delà 
des frontières françaises et du monde de 
la francophonie. Il ne faut pas oublier que 
c’était le « Chanteur du Siècle ». 

LPN : Une chanson à part dans 
cet album, celle avec Katia 
Aznavour…
DB : Elle avait une relation unique avec 
son père. C’est un joli cadeau qu’elle m’a 
fait là. Elle a une voix merveilleuse. Pour 
moi, je ne pouvais pas faire ces albums sans 
l’approbation de la famille de Charles. Je lui 
en suis très reconnaissant.

Propos recueillis par Andy Calascione

CULTURE
www.lepetitnicois.net

Après un premier album hommage à Charles Aznavour, Dany Brillant revient 
avec un volume 2 dans lequel il reprend les titres du « Grand Charles » avec 
des artistes et amis. Des chansons que l’on pourra retrouver à La Palestre le 
6 novembre prochain.

MusiqueDany Brillant : “Charles 
Aznavour était un modèle”
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De Mourir peut attendre 
au Dernier Duel…

TaLuKoi écrit une nouvelle page 
de son histoire

CULTURE
www.lepetitnicois.net

Cinéma

Lecture

En cet automne, les bons films sont foison et parmi la vingtaine que 
nous avons extraite, deux sortent du lot en termes d’entrées…

Initié par Yves Rosati, le concept TaLuKoi a mené, en partenariat 
avec Mc Donald’s, une opération de sensibilisation à la lecture 
auprès du grand public.

Au premier rang, à tout seigneur tout honneur, le dernier 
James Bond, MOURIR PEUT ATTENDRE avec Daniel Craig 
qui signe là sa dernière sortie dans l’habit du célèbre 
espion charmeur et charmant. La licence et certaines fans 
du beau Daniel survivront-elles à ce départ ? Il faudra 
attendre pour le savoir… Il y aura Léa Seydoux dans le 
rôle de la Belle et Ralph Fiennes toujours M… Le trop 
politiquement de la production pourrait signer la fin de la 
licence. Pour concurrencer le célèbre agent britannique, 
Ridley Scott pour son DERNIER DUEL avec Matt Damon, 
Adam Driver, Ben Affleck, Jodie Comer, est le mieux placé.  
Cette adaptation qui se passe en 1386 narre le duel à mort 
entre deux ex-amis. Cela devrait être l’un des meilleurs 
films de l’année… Chez les Français, ILLUSIONS PERDUES 
de Xavier Giannoli sur un poète inconnu qui veut devenir 
célèbre dans le Paris du XIXe siècle où tout s’achète et se 
vend, pourrait bien emporter quelques suffrages au vu 
de son prestigieux casting : Benjamin Voisin (révélé dans 
Été 85), Cécile de France, Vincent Lacoste, Xavier Dolan, 
Jeanne Balibar, Gérard Depardieu.

Que de comédies… et de drames…
Après, il y aura toute l’armée des Comédies Françaises dont 
les plus attendues sont LE TRÉSOR DU PETIT NICOLAS avec 
Jean-Paul Rouve, Audrey Lamy…, TOUT NOUS SOURIT avec 
Elsa Zylberstein, Stéphane de Groodt sur un vaudeville 
assumé, TRALALA des frères Larrieu, une comédie musicale 
avec Mathieu Amalric, Josiane Balasko, Maïwenn…, 
BARBAQUE de et avec Fabrice Eboué et aussi Marina Foïs en 
bouchers vendant des jambons à base de Vegan assassinés. 

À côté, Guillaume Canet avec LUI sera aussi devant et 
derrière la caméra dans ce thriller au casting « de ouf » : 
Laetitia Casta, Virginie Efira, Mathieu Kassovitz, Nathalie 
Baye, Patrick Chesnais… Pour rester dans le ton, MURDER 
PARTY, une comédie policière avec Alice Pol, Miou Miou, 
Eddy Mitchell, Pascale Arbillot, Gustave Kervern, Zabou…, 
L’HOMME DE LA CAVE avec François Cluzet, Jérémie Rénier, 
Bérénice Bejo… ou encore LE MILIEU DE L’HORIZON avec 
Laetitia Casta, Clémence Poesy, Patrick Deschamps sur la 
sécheresse de 76 qui fissure tout… La France présentera 
aussi un film qui pourrait faire date, EIFFEL, avec Romain 
Duris, MON LÉGIONNAIRE avec Louis Garrel, Camille 
Cottin, le meilleur film de la Quinzaine des Réalisateurs 
2021, LES HÉROÏQUES, le bouleversant film de Maxime 
Roy avec François et Roméo Creton…, LA FRACTURE de 
Catherine Corsini avec Marina Foïs, Valeria Bruni Tedeschi, 
Pio Marmaï sur les gilets jaunes et l’amour en friche… 

Une JULIE bien jolie…
Après quelques films américains seront aussi remarqués 
comme PIG qui nous permet de revoir Nicolas Cage 
avec une truie truffière, THE FRENCH DISPATCH de Wes 
Anderson pour Léa Seydoux tout en cuir face à Benicio Del 
Toro, et une kyrielle de comédiens tous meilleurs les uns 
que les autres, et LA FAMILLE ADAMS 2, le dessin animé 
de ce mois avec la voix de Charlize Theron. Et puis, pour 
finir, comment ne pas voir JULIE (EN 12 CHAPITRES) de 
Joachim Trier qui a valu à son interprète principale, Renate 
Reinsve, un Prix (mérité) de la Meilleure Interprétation lors 
du dernier Festival de Cannes. Tous au cinéma !

Pascal Gaymard

TaLukoi est né dans l’esprit du chroniqueur 
littéraire Yves Rosati il y an. Sa rubrique 
«  composée  de  trois  questions  (Cki 
l’auteur ? OnEnDiKoi-DuTitre ?, OnEnDiKoi-
DeHistoire ?) auxquelles tout le monde peut 
répondre » est diffusée régulièrement sur 
notre site Internet www.lepetitnicois.net, 

avec 10 000 visiteurs uniques mensuels. 
L’objectif de TaLuKoi selon son créateur 
« est de faire partager le goût de la lecture 
en visant toutes les cibles et ainsi de 
mettre  en  valeur  l’acte  de  lecture  ». C’est 
cette philosophie qui a convaincu Aïcha 
Mekarnia la responsable communication 

de Mc Donald’s Nice/Menton, d’accepter sa 
proposition de partenariat.

1 menu Best OF acheté = 
1 livre offert
Cette entente a débouché sur cette journée 
du 16 septembre 2021, intitulée « TaluKoi 
Ô Mc Donald’s » où pendant plusieurs 
heures, en échange de l’achat d’un Menu 
Best Of, une bande dessinée était offerte à 
chaque client. Des BD offertes gratuitement 
par José Jover, le créateur des Editions 
Tartamudo. « Participer à cette opération de 
sensibilisation est pour moi un engagement 
citoyen, a souligné l’éditeur, J’ai été aussi 
sensibilisé par le discours de Yves Rosati et 
cela me fait plaisir d’être là aujourd’hui, de 
pouvoir rencontrer les futurs lecteurs dans 
ce Mc Do de la Promenade des Anglais. Je 
n’ai aucun à priori  contre cette entreprise. 
Ce qui est important, c’est la lecture, 
quelque soit l’endroit ».

Une initiative soutenue par 
la ville de Nice
Patrick Mottard, le Subdélégué au 

Spectacle vivant et au Développement 
des nouveaux publics culturels de la ville 
de Nice, était présent pour le lancement 
de cette opération. « Ma mission au sein 
de ma délégation, confiée par  le maire de 
Nice,  Christian  Estrosi,  est  d’aller  chercher 
de nouveaux publics culturels. Cela 
correspond tout à fait à la philosophie ce 
projet que je salue. Surtout que la BD est 
très bon vecteur pour débuter la lecture 
comme peut l’être le théâtre de boulevard 
pour emmener vers d’autres univers Et si 
j’ai répondu favorablement au projet, c’est 
aussi pour sa dimension locale. TaLuKoi met 
en avant les jeunes auteurs de la région et 
c’est important à mes yeux. Je loue aussi 
la volonté de Mc Donald’s de s’associer à 
ce projet. Selon moi, une entreprise a une 
vocation  sociale  ». Offrir des livres à ses 
clients, ce n’est pas une première pour 
la chaîne de restauration rapide. « Nous 
sommes le 3ème plus gros distributeur de 
livres en France,  souligne Aïcha Mekarnia, 
avec des partenariats avec des écrivains 
comme Marc Lévy ». Après Nice, le projet 
Talukoi qui s’inscrit dans le cadre du projet 
national 2021/2022 « La lecture ; grande 
cause nationale » pourrait s’exporter dans 
d’autres villes françaises.

PYM

De gauche à droite, Patrick Mottard, Céline Babin, José Jover, 
Aïcha Mekarnia, Yves Rosati
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Bélier • 21 mars - 20 avril
Couples :  Vous forcerez l’admiration de votre partenaire 
en prenant des décisions difficiles mais indispensables 
concernant votre foyer et vos enfants. Ainsi, vous formerez 
avec l’autre un couple exemplaire, soudé et complice. 
Célibataire, ne prenez pas vos désirs pour des réalités, 
sinon vous risquez de vous embarquer dans une aventure 
qui procurera, hélas, beaucoup plus de désillusions que 
de satisfactions. Professionnel : Le travail ne vous 
manquera pas au cours de cette période. Evitez quand 
même le surmenage, qui ne pourrait que nuire à vos projets 
d’avenir. Santé : Toujours speed, jamais fatigué ! Mais qui 
va pouvoir vous suivre ? Prenez garde tout de même que, 
à force de vous stimuler, cette planète ne finisse pas par 
vous faire vivre trop sous pression, ce qui pourrait favoriser 
nervosité et insomnie.

Taureau • 21 avril - 21 mai 
Couples : Vous auriez intérêt à surveiller votre partenaire 
du coin de l’œil, sans pourtant manifester de jalousie 
inopportune. L’autre saura plaire énormément et aura à ses 
trousses une foule d’admirateurs. Célibataires, si vous êtes 
solitaire, utilisez tous vos atouts pour aller plus loin que le 
flirt. Vous connaîtrez de bonnes surprises, et notamment 
un début d’idylle qui vous surprendra vous-même et qui 
aura des chances de se transformer en union durable et 
épanouissante. Professionnel :: Vous êtes en ce moment 
un grand travailleur, ayant pour vous la rapidité. Méfiez-
vous toutefois de la précipitation. Santé : Avec le mode 
de vie trépidant que vous menez depuis si longtemps, vous 
aurez besoin de rééquilibrer vos énergies. L’acupuncture 
vous serait tout indiquée.

Gémeaux • 22 mai - 21 juin
Couples : Vos relations avec votre partenaire seront 
épanouies et chaleureuses ; et, ensemble, vous saurez 
profiter de la vie. De plus, vous lâcherez la bride à votre 
sensualité. Célibataires, vous ressentirez le besoin de 
partager, jour après jour, vos joies et vos peines avec un 
compagnon (une compagne). Votre vœu devrait être 
exaucé ces jours-ci, car vous allez probablement faire une 
très belle rencontre. Professionnel : Malgré vos efforts, 
encore du retard dans votre charge de travail. Dépêchez-
vous de remédier à cela : il faudra que tout soit rentré dans 
l’ordre dans les délais prévus. Pas de nouvelles perspectives 
d’emploi intéressant. Santé : Attention à des troubles 
hépatiques, de même qu’à des problèmes de peau, type 
rougeurs ou eczéma, dont le stress pourrait être la cause.

Cancer • 22 juin - 22 juillet 
Couples : Vive la fidélité ! Plus que jamais vous estimerez 
que c’est le ciment d’un couple, et vous serez sage 
comme une image, même si des aventures se présentent. 
Célibataires, vous ressentirez plus que jamais le poids 
de la solitude. Ce ne sera pourtant pas une raison pour 
vous jeter au cou de la première personne rencontrée 
: ce serait la porte ouverte à la déception. Patience. 
Professionnel : Les embûches seront nombreuses. Ne 
vous lancez surtout pas dans des manœuvres spéculatives 
avec l’idée de gagner beaucoup, très vite et sans effort ; les 
résultats seraient catastrophiques. Gardez votre sang-froid 
et faites preuve de patience : votre heure arrivera. Santé : 
Vous rayonnerez de fraîcheur et de dynamisme ces jours-ci. 
Vous laisserez éclater votre formidable énergie, surtout si 
vous êtes en vacances.

Lion • 23 juillet - 22 août 
Couples :  On ravivera la flamme de vos sentiments. Les 
dissensions seront vite oubliées. Célibataires, vous irez de 
surprise en surprise et ce, pour votre plus grand plaisir. Si 
vous avez une chance à saisir, ce sera celle du changement. 

Professionnel : Il y aura de brusques changements dans 
vos projets professionnels, et des coups de chance tout à 
fait remarquables. Vous saurez intéresser votre entourage, 
et vous rencontrerez quelqu’un qui sera séduit par vos 
idées et qui vous fera une proposition très séduisante. 
Santé : Ce sera la grande forme et le sourire. Vous devriez 
maintenir votre énergie mais aussi, hélas, vous exposer à 
un petit risque d’entorse ou d’élongation.

Vierge • 23 août - 22 septembre 
Amour : En cette période, vous n’aurez sans doute pas 
d’efforts particuliers à déployer pour séduire. Grâce à des 
influx dynamisants, les couples auront tout naturellement 
envie de vivre une seconde lune de miel. Célibataires,  vous 
faites assez rarement le premier pas en amour. Mais cette 
fois, vous vous permettrez de réaliser vos désirs les plus 
secrets en vous insufflant du courage pour surmonter 
votre réticence habituelle. Professionnel : votre sang-
froid et votre sérieux seront appréciés. Essayez de gérer 
votre temps avec plus de rigueur. Restez objectif et sachez 
vous entourer de personnes qui peuvent vous aider 
efficacement. Santé : Méfiez-vous de la surconsommation 
de produits carnés. 

Balance • 23 sept - 22 octobre 
Amour : Auprès de vous, votre partenaire éprouvera un 
délicieux sentiment de bien-être et de plénitude. Vous saurez 
créer autour de lui un climat à la fois chaleureux et sensuel. 
Et vous voguerez tous les deux sur un océan de bonheur 
conjugal. Célibataire : la solitude vous pèsera lourdement. 
Rassurez-vous ! Vous devriez faire une rencontre décisive 
cette fois. Et des projets de mariage seront aussitôt dans 
l’air. Professionnel : Gonflé à bloc, animé d’un superbe 
esprit d’entreprise, vous aborderez cette période avec un 
moral d’acier. Santé : Vous repousserez sans difficulté 
microbes et virus de tout bord, et serez capable de fournir 
des efforts titanesques. 

Scorpion • 23 oct - 22 nov 
Amour : L’environnement planétaire vous rendra 
séduisant et de bien meilleure humeur que dernièrement. 
Célibataires, votre charme sera très efficace, et la chance 
vous aidera à trouver rapidement la personne que vous 
recherchez. Professionnel : Vous saurez vous organiser. 
Vous lutterez pour votre idéal, pour vos opinions. Vous ferez 
valoir vos droits par tous les moyens. D’où quelques conflits 
possibles avec vos collaborateurs, avec l’Administration. 
Santé :  Attention à un surplus de nervosité qui pourrait 
vous valoir un sommeil agité, de même qu’à un petit risque 
d’embarras gastrique. 

Sagittaire • 23 nov - 21 déc
Amour : L’amour vous sourira à nouveau. La planète 
Saturne vous permettra de mettre de l’ordre dans vos 
sentiments. Célibataires, vous pourrez donc facilement 
séduire qui vous voudrez. Attention cependant à ne pas 

abuser de votre pouvoir accru : le bonheur amoureux 
doit rester raisonnable. Professionnel : Les aspects 
planétaires négatifs vont contrecarrer la réussite de vos 
projets et barrer la route à votre carrière, dont la progression 
marquera un temps d’arrêt. De nombreux obstacles se 
dresseront sur votre chemin, et vous devrez consacrer 
beaucoup de temps et d’efforts pour les surmonter. 
Santé : Aucune maladie grave ne vous menace, soyez 
rassuré sur ce point. 

Capricorne • 22 déc - 20 janv
Amour : La période sera certainement à marquer d’une 
pierre blanche. Vous serez détendu, bien dans votre peau, 
et ce bel équilibre aura d’heureuses répercussions sur 
votre vie de couple. Célibataires, vous ne penserez qu’à 
collectionner les aventures et à prendre du bon temps. 
Cependant, quelqu’un saura trouver des arguments 
imparables pour vous retenir. Et ce sera un amour sublime 
et durable. Professionnel : cette fois, vous allez pouvoir 
réaliser des projets professionnels longuement mûris. Vous 
serez sans doute en contact avec des étrangers, vous vous 
déplacerez. Toutes vos démarches seront marquées au 
coin du bon sens et de l’astuce. Vos rivaux, jeunes loups, s’y 
casseront les dents !. Santé :  Dans l’ensemble, ce cocktail 
planétaire de solidité et de dynamisme devrait vous valoir 
une bonne résistance physique et morale. 

Verseau • 21 janvier - 19 février 
Amour : Une petite balade sentimentale en compagnie 
de votre cher et tendre serait fort bienvenue. Vous vous 
changerez les idées et, surtout, vous vous libérerez du 
train-train quotidien. Célibataires, il y aura le risque de 
prêter au partenaire du moment des idées qu’il n’a pas, ou 
d’accepter à contre cœur ce que l’autre propose sans en 
sentir le besoin ni l’agrément. Il pourra résulter de tout cela 
une suite d’embrouilles, de quiproquos. 
Professionnel : Les mauvais aspects de la période vous 
rendront la vie difficile. Vous aurez intérêt à ne rien prévoir 
d’important ces jours-ci. Sinon, vous vous heurterez à des 
obstacles, à des malentendus qui vous feront perdre 
beaucoup de temps et même de l’argent pour pas grand-
chose. Santé : Solide comme un roc, résistant à tous les 
microbes et virus ambiants, côté organique, vous n’aurez 
aucun souci à vous faire pour votre santé. 

Poissons • 20 février - 20 mars 
Amour : Très bonne période pour ceux qui rêvent de 
passer des moments de calme auprès de l’être aimé. 
Célibataires, rencontre marquante pour les cœurs 
solitaires. Vous succomberez en toute vraisemblance à 
un coup de foudre qui se transformera en amour durable. 
Professionnel : vous saurez franchir les étapes, les unes 
après les autres, avec une patience étonnante. En outre, 
des nouvelles inattendues vous permettront de faciliter 
votre travail et résoudre un maximum de problèmes. 
Santé : Pas de problème majeur à redouter, à condition 
de respecter une bonne hygiène de vie.
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